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RESUME 

La population animale au Niger est une des majeures resources naturelles 

du pays. La disponibilite potentielle de cuirs bovins est notable, mais il 

n'y a presque pas de tannage au Niger. L'utilisation des peaux de mouton 

pour la fabrication de cuir tanne est assez limitee. Cependant environ 50 pour 

cent des peaux de chevre disp~nibles sont tannees dans le pays jusqu'a l'etat 

du stain ~t du wet-blue, pour i'exportation. La majorite du reste est exportee 

a l'etat brut. 

11 existe une seule tannerie industrielle au Niger, la tannerie SONITAi.~ 

a Maradi, ayant une production annuelle d'environ 900,000 peaux de chevre. 

Une petite tannerie aupres du Centre des Metiers d'Art a Nic;mey a une 

production limitee. Des unites de tannage traditionnel sont reparties sur 

plusieurs villes du pays. On estime leur production annuelle totale a 
enviro~ 100,vOO peaux <le moutons. 

Aucune usine de chaussures n'opere actuellement au Niger, apres la 

fermeture recente de l'usine BATA. La fabrication d'autres articles en 

cuir est cependant relat~vement bien developpee. 

Une reconunandation est donnee concernant l'execution d'un projet 

d'as~istance technique par l'ONUDI ayant pour but l'amelioration des activites 

de tannage et de f inissage du cuir a la petite tannerie existant aupres du 

Centre des Metiers d'Art a Niamey. L'extension projetee de la tannerie SONITAN 

a Haradi sera d'une grande importance pour le developpement du secteur cuir 

du pays tout entier et doit obtenir l'appui approprie. 

Le projet en consideration pour l'implantation d'une nouvelle tannerie 

a Niamey merite d'etre considere avec attention. 

Une autre r~commandation donnee indique J'interet prioritaire que 

merite la mise en operation urgent de l'atelier de maroquinerie du Centre 

des Hetiers d'Art a Maradi, actuellement desoeuvre. 

L'evaluation systematique et coordinee des donnees et de la documentation 

disponibles traitant des aspects varies du secteur cuir, contribuera d'une 

maniere significative au but qui est d'assurer un developpement inregre 

de ce secteur ind~striel specif ique. 
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INTRODUCTION 

Dans le cadre d'un projet regional, RP/RAF/85/610, Programme integre 

de developpement pour l'industrie du cuir et des articles en cuir dans 

des pays africains selectionnes (un projet dans la region africaine), un 

consultant specialiste de l'industrie du cuir a entrepris une mission, 

d'une duree totale de six semaines, aux pays suivants en Afrique de l'Ouest 

francophone: Mali, Burkina Faso, et Niger. La visite du consultant au 

Niger a eu lieu entre le 15 aout et le 28 aout 1985. La description de 

poste, reproduite en Annexe I, donne des renseignements sur le but du 

projet, sur les attributions du consultant ainsi que des renseignments 

complementaires sur le projet regional. 

I • ACT! VI TES 

Au Niger un programme de visites et de contacts essentiels pour le 

consul:ant a ete prepare et organise par le Conseiller Technique Principal 

de l'ONUDI aupres de l'OPEN, Monsieur Jean-Robert Teurlings, en etroi:e 

cooperation avec le Secretaire General de l'OPEN, Monsieur Iro Lawoli, et 

avec la participation de l'homologue direct du consultant, Monsieur Armand Tutin, 

Conseiller aupres de l'OPEN. 

En plus rles visites aux bureaux gouvernementaux competants et aux 

organisations officielles a Niamey, des vis~tes ont ete organisees a des 

u3ines et des ateliers du secteur a ~iamey. a Maradi et a Zinder, permettant 

au consultant d'obtenirdes impressions directes et d'avoir des contacts directs 

avec des personr~s cles dans le secteur cuir et produits en cuir. 

Une visite a la Station Sahelienne Experimentale de l 'Elevage (bovin) a 
Toukoun'ou!\ (a 220· kms au nord de ~iamey) et une autre vi site au Centre 

Experimental d'Elevage (Caprin) pres de Maradi ont compU1.1ente d'une faC§Of'I 

fascinante les impressions sur l'important facteur economique que constitue 

le secteur de l'elevage au Niger. 
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II. SITUATION AC~UELLE DU SECTEUR 

A. Volume des troupeaux 

La population animale au Niger ne peut qu'etre estimeE, vu Les mouvements 

frequents du cheptel d'un pays a l'autre de la rtgion; des chiffres SU~ celle-~i 

sont done tres difficiles a etablir. 

Le cheptel bovin peut etre assez bien controle car toutes Les especes 

bovines doivent etre vaccinees une fois l'annee. Les chiffres donnes concernant 

le cheptel ovin et le cheptel caprin ne sont, cependant, que des estimations 

approximatives. 

Les chiffres publies par la FAO, pour l'annee 1983, sont les suivants: 

(Voir Annexe II.A) 

3.5 millions de bovins 

3.5 millions d'ovins et 

7.5 millions de caprins 

En plus, il y a a peu pres 400,000 camelins au Niger. 

B. Cuirs et peaux bruts 

D'apres la Direction de l'Elevage a Ni3mey, les chiffres relatifs aux 

cuirs et peaux disponibles, pour l'annee 1984, sont Les suivants: (v. Annexe I!.B) 

Cuirs bovins 

Peaux de mouton 

Peaux de chevre 

320,000 

943,000 

1,837 ,ooo 

La repartition de ces cuirs et peaux sur les departements du pays est 

reproduite a l'Annexe III. 

Les abat:ages controles sont ceux effectues dans l~s quatce abattoirs 

·nationaux (a Niamey, Maradi, Tahoua et a Zinder) ainsi que dans les nomoreux 

abattoirs de brousse ;isites lors de chaq~e marche par un agent du service de 

l'elev~ge. L~s tableaux 1, 2 et 3 de l'Annexe IV donnent les chiffres sur 
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les abattages controles pour les annees 1980 - 1984, pour bovins, ovins 

et caprins, respect!vement. Les abattages controles representent pres de 

34 pour cent du total des abattages estimes pour chaque categorie indiquee. 

Les donnees statistiques etablies par la Societe Nigerienne de Collecte 

des Cuirs et Peaux, SNCP, pour l'annee 1984, relatives a l'exportation et 

aux ventes locales de cuirs et peaux bruts sont les suivantes: (en 1000 unites, 

Annexe V) 

Cuirs bovins 

Peaux de mouton 

Peaux de chevre 

Exportation 

47 

265 

547 

Vent es 
locales 

815 

Total 

47 

265 

1,362 

La difference entre les chiffres aux Annexes III et V respectivement, 

pour l'annee 1984, montre bien que des quantites significatives de cuir3 et 

peaux ne peuvent pas etre clairem~nt identifiees, a savoir dans les quantites 

suivances: (en lCOO unites) 

Cuirs bovins 

Peaux de mouton 

Peaux de chevre 

Production 

320 

943 

1,837 

Exportations 
plus Difference 

Ventes locales 

47 

265 

1,362 

273 

678 

474 

Cependant, si on prend la moyenne des chiffres respectifs donnes pour 

les cinq annees, soit de 1980 a 1984, on obtient les resultats suivants: (en 

1000 unites) Exportations 
Production plus Difference 

Cuirs bovins 

Peaux de mouton 

Pi:?aux de chevre 

238.1 

690.6 

1,605.3 

Vences locales 

43.0 

271.4 

1,653.9 

195.1 

419.2 

- 48.6 

Dans le cas de peaux de chevre la difference constatee ne peut etre 

cJnsideree d'importance. Pour les peaux de mouton il est evident que 

l'utilisation menagere de celles-ci sechees, mais non-tannees, peut expliquer, 

au moins partiellement, la difference constateee de plus de 400,000 peaux par 

an (en moyenne). 
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Il est cependant assez difficile d'expliquer la difference d'environ 

200,000 cuirs bovins, vu que le tannage local de ceux-ci est pratiquement 

inexistant (seules des quantites limitees sout tannees par les tanneurs 

artisanaux traditionels). C'est done realiste de consioerer les facteurs 

suivants conune ayant unc influence considerable: 

1. Un phenomene qui ajoute a la faiblesse du ramassage des cuirs bovins 

au Niger est la consonunation alimentaire des bovins au Nigeria et au Ghana. 

Pour cette raison de nombreux cuirs ne peuvent plus etre collectes. 

2. Un autre phenomene est la presence dans Ja region nord du Nigeria, 

non loin de la frontiere avec le Niger, de tanneries industrielles utilisant 

~es cuirs bovins comme matiere premiere. (Il n'y a cependant pas de statistiques 

disponibles pour confirmcr ces suppositions). 

Des abattoirs modernes existent a Niamey, a Zinder, a Tahoua et a Maradi 

(ouun nouveau abattoir est en construction et sera mis en operation vers la 

fin de 1985). 11 ya aussi un nombre assez grand d'abattoirs de brousse et 

des lieux de sechage repandus sur tout le territoire. 

Une legislation a ete introauite sur les operations concernant la 

depouille et le traitement des cuirs et peaux ainsi que leur secnage. Une 

ecole de cuirs et peaux qui s'o~cupe de la forwation des specialistes dans 

la depou~lle et la conservation de cuirs et peaux bruts existe. Des pertes 

occasionees par un traitement inadequat et par Jn sechage incorrect sont 

tres importantes, surtout dans les regions rurales OU des techniques modernes 

de conservation ne s'appliquent que bien rarement. 

La SNCP tient officiellement le monopole pour la collecte et la conser­

vation de tous les cuirs et peaux disponibles dans tout le pays. A pres~nt, 

cette situation est cependant en reconsideration. Cinq societes plus petites 

ont deja, officieusement, la permission de participer au conunE~rce de cuirs et 

peaux bruts. Jusqu'a present, cependant, le volume du negoce de cuirs et 

peaux bruts entrepris par ces nouvelles societes n'est pas connu. 

On s'attend a une augmentation notable des prix des cuirs et peaux 

bruts sur le marche local qui resultera de cette reorganisation. Les ~rix 

des cuirs et peaux bruts obtenus a l'exportation, sont detailles aux Annexes 

VI et VII. • 
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Un phenomene a noter est le suivant: Depuis la prohibition d'exportation 

directe de cuirs et peaux bruts du Nigeria, le transit venant de ce pays, en 

passant par Niamey, vers l'Europe, est estime a environ un million de petites 

peaux par an. 

C. Secteur de l'industrie du cuir 

1. Il existe une seule tannerie industrielle au Niger, a savoir; la Societe 

Ni.,erienne de Tannage, SONITAN, a Maradi, situee a 650 kms a l'est de Niamey. 

Cette tannerie, etablie en 1969, est bier. organisee et.bien equipeedans son 

departement de tannage, tandis que le department de finissage n'a que tres 

peu d'equipement specialise. La production est specialisee en tannage des 

peaux de chevre au chrome. 

Seules de tres petites quantites de peaux de mouton sont appretees. 

Les cuirs bovins ne so~t pas tannees a SONITAN. La tannerie emploie 94 personnes. 

La production annuelle actuelle est d'environ ~00,000 peaux de chevre, de 

cela environ 600,000 peaux en stain et environ 300,000 peaux a l'etat bleu 

humide (wet-blue). Les peaux en stain sont exportees par avion, les peaux 

wet-blue par bateau. La production de cuirs finis est tres limitee, n'excedant 

pas 5 pour cent de la production totale annuelle. Il n'y a evidemment pas 

de problemes quanta l'importation et a l'utilisation de produits Chimiques 

pour la tannerie, ou aux pieces de rechange de l'equipement. Les peaux de 

chevre en brut sont fournies par la SNCP. Dans la tannerie meme le triage 

des pe~ux se fait par tailles (larges, moyennes, petites), ainsi que par 

des selections differentes pour chaque categorie de taillP. Cependant, 

le pourcentage des selections de meilleure qualite est tres limite. La plupart 

des peaux se classifie dans les categories trois ou quatre, et plus bas. 

Le tannage au chrome s'effectue de fa~on moderne, celui-ci se rerminant 
. , s 0 , l , a une temperature jusqu'au + 4 C. Ceci resu te en un bain residuel con-

tenant seuleme· .• t me faible quantite de chrome non-utilise, ce qui est tres 

important aussi du point de vue economique que du point de vue de l'environnement. 

La tannerie dispose d'un systeme de lagonage pour le traitement des eaux usees. 

Cependant l'effic~cite de ce systeme ne put etre verifiee. Deux techniciens 

nationaux bien formes comme s9ecialistes dans l'industrie de tannage, sont en 

charge de la production de SONITAN 
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La societe est une entreprise privee ayant comrne proprietrtire principal 

une societe fran~aise. Le directeur general de la SONlTAN est un frzn~ais. 

La SONITAN a elabore des plans detailles pour expandre ses activites afin 

de pouvoir aussi inclure un departement de finnissage bien equipe. Pour 

les raisons financieres cette expansion n'a cependant pas pu etre execute 

jusqu'a present. 

2. A Zinder, a 250 kms a l'est de Maradi, une autre tannerie, la Societe 

de Tannerie Potey, SOTAPO, a fonctionne de 1968 a 1982, produisant du cuir 

tanne de bovins et des peaux de petits ruminants. En 1982 la fermeture de 

l'usine fut decidee. Les batiments de la tannerie, situes pres de l'abattoir 

de Zinder, furent achetes par la SNCP. Les locaux sont maintenant utilises 

pour le traitement et le stockage de cuirs et peaux bruts. ~ONITAN a achete 

les machines de la tannerie. 

Le manque d'un apprnvisionneme.1t regulier d'eau dans la zone de Zind~r 

fut une des raisons principales pour la fermeture de la tannerie SOTAPO. 

3. Une petite tannerie existe au Centre des Metiers d'Art a Niamey produisant 

du cuir tanne au vegetal/synthetique, utilisant des peaux de mouton et ries 

peaux de reptile. Le cuir fini s'utilise pour la fabrication d'articles de 

maroquinerie dans l'atel~~r maroquinier du meme Centre qui est bien equipe. 

Cette petite tannerie, avec trois ouvriers, est equipe avec un petit foulon, 

une coudreuse, une machine a lisser et d'out.ls simples pour le finissage 

du cuir a main. Il y 1 assez d'espace pour le sechage e' le stockage des cuirs 

tannes. La qualite du cuir manufacture par cette petite tannerie est tres 

ir1~eguliere, ne satisfaisant que partiellement les exi~ences des maroquiniers 

~u1 manufacturent des articles assez varies pour ~e commerce touris~ique, 

la ligne princi,ale de productio .. : !'atelier maroquinier du Centre des Metiers 

d'Art. 

4. Dans plusieurs villes au Niger des groupes de primitives tannerie5 tra­

ditiormelles existent. Ceux-ci sont situes ians une zone specifique de chaque 

ville, ou travaillent un nombre non determine de tanneurs artisanaux, d'une 

maniere extremement primitive. La production de ces petites unites est surtout 

axee sur du cuir de peaux de mouton de qualite basse, tanne au vegetal ainsi 

que des quantites tres limitees de cuir bovin, utilisant des cui~s bruts de 

tres mauvaise qualite. Le cuir manufacture ~·utilise par des maroquiniers 

locaux pour produi+e differents art~cles de cuir requis par le marche local. 
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Il semble cependant, qu'aucune cooperation n'existe entre ces tanneurs 

t rad it ionnel.;, meme s i leur "t rou" de tannage se t rouve cote a cote. 

Des tanneries traditionnelles du type decrit se trouvent surtout a Niamey, 

a Tessaoua, a Zinder, a Agadez et a Tahoua. Leur production totale est 

estimeP a environ 100,000 peaUX par an, principalement des peaUX de MOUtOn. 

5. Un projet pour !'implantation d'une nouvelle tannerie a Niamey a ete 

elabore par FRI~A en 1980, prevoyant une capacite de production pruposee de 

400,000 peaux de r.hevre, 

400,000 peaux de mouton, ~t 

50,000 cuirs bovins, 

la pluparc en wet-blue ou en stain pour !'exportation. Une portion bien 

limitee de cuir fini ~st prevue, a savoir, annuellement: 

1~,000 peaux de chevre 

5,000 peacx de mouton, et 

700 cuirs bovins. 

r.e prcjet es~ actuellement de nouveau a :•etude par le Ministere de Mines 

et de l'Industrie et par le BORN. Aucune decision n'a enore ete prise. 

D. Fabrication de chaussures 

Depuis la fermeture rec~nte de l'usine de chaussures BATA] Niamey, 

aucune production industrielle de chaussures n'existe au Nige~. Les couts 

de production etant relativ~~nt ~lev~~ ~u riger - les prix aes chaussures 

~e pouvant plus rivaliser avec ceux des usines BATA des pays voisins (NigeriJ 

et Cote-d'Ivoire) - l'usine dut fermer ses portes. 

Une certain quancite assez limicee de sandales avec le haut en cuir, est 

produite dans des differences regicns du pays par des unites artisanales 

fabriquances des chaussures. Il semble cependant, que le prix des chaussures 

en cuir est crop eleve pour la pluparc des consommatelr~ du marche local. 

UnP. portion tres grande des c;iaussures consommes au ~1ger sonc celles en 

maceriaux non-c.iirs, du type ""'.'hong" (laniere). 
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Les importatiors de chaussurces en cuir a un prix relativement eleve, 

equivalaient en 1981 a un montant total de 226 millicns F.CFA, alors qu'en 

1982 les importations s'elcvaient a 156 millions F.CFA. 

E. Manufacture d'articles de maroquinerie 

Il est notable qu'il existe au Niger une production relativement 

importante de differents articles en cuir. La competence des maroquin1ers 

dans la technique de produire ces articles est bien neveloppee. Le manque 

de cuir tanne (et fini) de qualite acceptable et convenable pour la fabrication 

de tels articles est le facteur limitant le plus grave. 

Le Centre des Metiers d'Ar~ a Niamey possede un atelier de maroquinerie 

assez large et bien equipe au centre de Niamey. Les articles manufactures 

sont: des sacs a main, des ceintures, de petits articles divers, et ainsi 

de suite. Cependant l~ centre produit aussi des boites et des caisses en 

bois, couvertes en cuir ornamente, des rnalles, des poufs, etc., soit en 

plein cuir de peau de mouton, en chevre ou en cuir reptile. L'atelier 

est actuellement aide par un expert fran~ais specialise dans la manufacture 

d'articles en cuir. 

Ce centre organise comrne une cooperative, avec plus de 20 entrepreneurs y 

participant, est une societe d'etat. Des negociations sont en cours pour la 

transformation du centre en une societe mixte. Une salle d'exposition et la 

boutique du centre se trouvent pres des ateliers. Les clients sont surtout 

des touristes visitant le Musee National situe juste a cote du centre. 

A Maradi il existe un atelier de maroqinerie, etabli en 1984 dans de 

nouveaux batiments non loin de la tannerie SONITANi implante et finance 

par un programme d'assistance bilaterale du Canada. Le lay-out de l'atelier 

est moderne. Il est bien equipe avec des machines et de l'equipement nouveaux 

qui se necessitent pour la fabrication d'articles en cuir, des sandales en 

cuir inclues. Cependant pour faute d'uM• decision de la part des autorites 

nigeriennes concernees sur la forme juridique du centr~, le centre ne travaille 

pas du ~out. Le personnel n'est plus present et les ma~hines sont en danger 

de s'abtmer par manque de soins a cause du climat assez exigeant de Maradi. 
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Le prograrmne bilateral du Canada prevoit une assistance supplementaire,sous 

condition que la forme juridique du centre soit bien definie,pour une periode 

de deux ans afin de former le personnel et de fairefonctionner le centre 

d'une fa~on efficace. Le manque de decision sur ce point specifique a comme 

consequence que le centre est vraime~t paralise, ce qui repesente une perte 

economique considerable et empeche le developpement har.monieux du secteur 

maroquinier du pays. Une solution a ce probleme doit etre trouvee pour per­

mettre l'utilisation efficace des installations modernes de Maradi. 

Un autre atelier de maroquinerie plus petit existe a Maradi, a savoir 

un atelier manufacturent des articles en cuir ainsi que des appareils 

orthopediques, sous la direction d'une organisation religieuse americaine. 

De nombreux ateliers artisanaux produisant des articles en culr pour le 

marche local et pour le cormnerce rouristique sont etablis dans plusi~urs 

villes du pays. L'atelier du Musee a Niamey avec sa production typique, 

peut etre considere comme representant de ce groupe d·ateliers. Quelques 

uns de ces ateliers, par example ceux existant a Zinder, soot maintenant 

organises sous forme de cooperative. Un des problemes principaux du secteur 

artisanal est la qualite tres variable et souvent basse du cuir de peaux 

de mouton utilise de preference pour les articles manufactures. 

III. PROBLEMES DU SECTEUR 

A. Matieres premieres 

La qualite das cuirs obtenus des races bovines traditionn~lles du Niger 

est frequemment degradee par des defauts ante-mortem et post-mortem. La 

qualite des peaux de mouton et des peaux de chevre est en general consideree 

assez bonne, en tout cas meilleur que celle des cuirs bovins. 

Un pro~leme important affectant notablement l'economie du secteur entier 

est la non-collecte d'une part considerable des cuirs bovins et en particulier, 

des peaux de mouton disponibles. 
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Le destockase des bovins effectue en 1984 a la suite de la periode 

de secheresse de l'annee precedente, a resulte en une augmentation notable de 

la disponibilite de cuirs bovins au Nige~. Cependant pour l'annee prochaine 

on p~evoit un~ reduction considerable des abattages resultant du restockage 

actuel et consequenment, aussi une reduction significative des cuirs bovins 
disponibles. 

B. Secteur de l'industrie du cuir 

Un probleme constitue la presque non-utilisation pour le tannage local 

des cuirs bovins disponibles dans le pays. La plupart des cuirs sont exportes 

(connne exportation registree OU non-registree) a l'etat brut OU Utilises aux 

fins autres que pour la fabrication du cuir tanne. 

L'utilisation actuelle des peaux de mouton disponibles en quantites 

importantes, est aussi assez limitee. Environ dix pour cent seulement des 

peaux de mouton disponibles est tanne par des tanneries traditionnelles, 

le res~est exporte en etat brut OU Utilise dans le pays meme a l'etat non­
tanne. 

A pe~ pres 50 pour cent des peaux de chevre disponibles au Niger soot 

tannees et exportees a l'etat Wet-blue OU a l'etat Stain, ainsi creant une 

valeur ajoutee additionnelle et d'avantage d'emplo:. 

C. Fabrication de chaussures 

Le probleme le plus grave de ce sect~ur specifique au Niger semble 

etre le cout de production a l'echelle industrielle qui est trop eleve 

pour qu'une telle production puisse etre rentable et puisse ensuite 

rivaliser avec des chaussures importees bon marche. 

Vu le pouvoir d'achat tres bas de la majeure partie de la population, 

des chaussures simples en materiaux autres que du cuir sont ceux qui sont 

demandeesde preference dans le marche local. 
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D. Secteur de la maroquinerie 

La qL~lite variable du cuir tanne et fini utilise pour la fabrication 

d'articles divers dans les unites artisanales ainsi que dans les ateliers 

semi-i•:.dustriels etant en operation, est un facteur important. 

Le fait que le Centre des Metiers d'Art installe en 1984 a Maradi, 

n'est pas en etat de marche, est un probleme serieux. Celui-ci est bien 

equipe et pourrait etre mis en operation dans un de:ai assez bref - il faudrair 

seulement regler la question de la forme juridique. 

IV. RECOMMANDATIONS 

A. Matieres premieres 

Il faudra suivre et examiner de maniere systematique et continuee, 

la qualite des cuirs bruts et tannes obtenus de la nouvelle race bovine 

AZAWAK, developpee a la ~tation Sahelienne Experimentale de l'Elevage 

a Toukounous. Il est presume que la qualite de ces cuirs Sera notablement 

meilleureque celle des cuirs obtenus des bovins des races traditionnelles. 

Il est recommande d'etablir un prograllll'le d'action permettant de 

definir les resultats obtenus des cuirs bruts et tannes. 

Egalement, il faudrait entreprendre des actions similaires en ce qui 

cc0ncerne les peaux de chevre de la race "chevre rousse" en deve 1 oppement 

au Centre caprin de Maradi. 

B. Secteur de l'industrie du cuir 

La consideration de l'execution d'un projet d'assistance technique 

par l'ONUOI ayant pour but l'amelioration de la qualite du cuir tanne 

et fini de la petite tannerie existant aupres du Centre des Metters d'Art 

a Niamey est recommandee. 
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l.esdetails du projet propose sont presentes a l'Annexe VIII. 

L'extension prevue des activites de la tannerie SONITAN a Maradi qui 

inclut la ~rovision d'equipement adequat pour le departement du fin~ssage 

du cuir, aurait certainement une valeur considerable affectant positivement 

le developpement futur du secteur cuir au Niger. De l'appui approprie doit 

etre donne a une ~elle extension. 

Le projet visant a !'implantation d'une nouvelle tannerie-megisserie 

a Niamey, doit etre evalue attentivement, en tenant compte des donnees 

connues concernant la disponibilite reelle des matieres premieres, cuirs et 

pea11x necessaires pcur la production suggeree, ainsi que des possibilites 

de ccmnercialisation des cuirs et peaux semi-fini prevues. 

C. Fabrication de chaussures en cuir 

I.esconditions au Niger ne so~t a present pas favorables pour la fabrication 

de chaussures en cuir. En conseq~ence, aucune reconunandation ne sera faite 

a ce sujet. 

D. Secteur de la maroquinerie 

Il est fortement recollll'!lande de donner priorite a ce qu'une solution 

pratique et rapide soit trouvee pour permettre la mise en operation "du Centre 

des Metiers d'Art a Maradi dans un delai aussi bref que possible. Ce serait 

grand donvnage de laisser ce nouveau atelier de maroquinerie, si bien equipe 

et situe,au ch&mage. Tousles efforts et tout l'investissement deja [ait 

seront completement perdus si aucune action constructive n'est prise dans un 

proche avenir. 

E. Pour le secteur en general 

Le but doit etre d'intensifier et d'executer avec plus d'efficacir.e 

l'evaluation systematique et coordinee de donnees statistiques et de 

la documentation technique, economique et commerciale couvrant le 

secteur du cuir integra~ afin d'obtenir une utilisation optimale de 

l'information sectorielle existant reellement dans le pays ainsi que 
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dans d'autres pays d'interet particulier pour le secteur de l'inJustrie du 

cuir et annexes au Nige~ 

Il ne parait pas necessaire de creer une nouvelle unite specialisee dans 

!'information et la documentation de ce secteur - de la matiere premiere 

jusqu'a la commercialisation des produits en cuir - pour le marche local et pour 

l'exportation. Il $erait cependant imperatif de decider quelle organisation 

nationale doit etre l'unite responsable de coordiner ces activites. Si le 

Gouvernement le desire, ·•oNUDI serait en mesure de fournir l'expertise et 

l'assistanc2 specialisee relative a cette question. 
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ANNEXE I {I) 

NATIONS UNIES 

• <>l'QANISATION DES NATIONS tJNIES POUll 1.B DEVELOPPEMENT INDUSl'RIEL 

D&igMtion du poste 

Duree de la mission 

ONUDI 

PROJET DA~S LA REGION AFRICAINE 

DESCRIPTION DE POSTE 

RP/RAF/85/610/11-02/31.7.D 

Le 10 mai 1985 

Consultant specialiste. de l'industrie du cuir 

Six semaines 

Date d'entree en fonctionsJui llet 1985 

Lieu d' affectation 

But du pi'ojet 

Attributions 

Tunis, Bamako, Ouagadougou et Niamey. Deux jours en Tunisie, une 
semaine au Mali, une semaine au Burkina Faso, deux semaines au 
Niger et environ une semaine a Vienne. 

' Evaluer le potentiel de l'industrie du cuir et des produits en 
cuir dans les pays en developpement en Afrique et etablir les 
mesures a prendre pour accelerer le developpement integre de ce 
secteur dans chacun des pays mentionnes ainsi.que la cooperation 
entre eux a une fin salutaire pour le developpement de ce secteur 
industriel dans toute l 'Afrique. 

Le consultant devra voyager en Tunisie, au Mali, au Burkina Faso 
et au Niger avec le consultant en industries du cuir sous le 
poste 11-54. lls travailleront en etroite collaboration avec les 
autorites competences des Gouvernements respectifs, avec les 
representants du connerce et de l'industrie ainsi qu'avec les 
instituts de recherche et de formation. 

Le consultant doit aussi travailler en etroite cooperation avec 
le coordonnateur du projet et aura, en particulier, les fonctions 
suivantes: 

Sur le terrain: 

1. Recolter des informations des diverses institutions du Gouverne­
ment et de l'industrie, d'organisations commerciales et d'entre­
prises industrielles concernant la situation actuelle dans les 
sections: cuirs et peaux, cuir tanne et produits en cuir, produits 
chimiques pour tanneries, pieces de rechange, des organisations 
du commerce, modeles et marketing, opportunites de formation etc. 
Ceci permettra une evaluation des resources existantes, structurelles 
et physiques, ainsi que le potentiel du pays en consideraF~9r; •• 

Toutts candidatures ou communications relativn i c:ette deseripti'>n de posll devront ltre ldrls5'fl i: 
I I I 
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Formation et ex­
perience requises: 

Connaissances 
linguistiques: 

Renseignements 
complementaires: 
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ANNEXE I (2) 

Au siege de l'ONUDI 

2. Base sur les informationsdis9onibles a l'ONUDI, compiler des 
donnees similaires sur les autres pays francophones en Afrique 
n'ayant pas fait partie des investigations sur le terrain; 

3. elaborer des propositions concretes concernant des structures 
d'organisation, l'amelioration des cuirs et peaux, la rehabili­
tation de l'industrie existante, l'implantation de nouvelles 
unites de production, des produits chimiques, des pieces 4e 
rechange et la fabrication d'auxiliaires ainsi que le marketing, 

elaborer des projets individuels d'assistance technique comme 
juge util? pour promouvoir le secteur du cuir dans les pays 
francophones d'Afrique; 

4. aider le coordonnateur du projet dans l'integration et l'evaluation 
du materiel concernant les pays francophones en Afrique en relation 
avec les plans guides a elaborer au niveau d'un pays OU d'une 
sous-region ainsi que pour toute la region africaine. 

Le consultant doit aussi preparer un rapport technique profilant les 
conclusions de sa mission ainsi que ses recommandations sur les mesures 
efficaces a prendre. 

Specialiste de l'industrie du cuir d'un niveau eleve, familier avec 
les principales caracterist1ques de l'industrie du cuir en Afrique, 
ayant de l'experience dans le planning de l'industrie et du bon 
savoir-faire technique. 

Anglais et fran~ais 

Pendant lesdeux dernieres decades, un restructure importante de 
l'industrie mondiale du cuir et des produits en cuir a eu lieu. 
En general, les pays en developpement ne sont plus, comme •utrefois, 
seulement des producteurs et fournisseurs des matieres premieres mais 
sont devenus des producteurs et exportateurs de cuir fini et semi-f ini 
de mime que de chaussures et de produits en cuir. 11 est probable 
que cette tendance continuera quoiqu'un peu plus lentement. 

Il y a, quand meme, quelques aspects peu favorables dans ce developpe­
ment. Dans beaucoup de pays en developpement les capacites du traite­
ment et de la fabrication ont ete augmentees sans, en meme temps, 
ameliorer les ~ethodes de l'agriculture, de l'abattage, de la conser­
vation et du rassemblement des cuirs et peaux et developper des 
competences sur place aux differents niveaux et introduire un bon 
syste::ie d'acquisition de produits chimiques et de pieces de rechange 
a temps. Tres souvent la complexite de la convnercialisation des produit 
finals a ete vastement sous-estimee comparee avec Celle des matieres 
premieres. 

C'est pourquoi beaucoup d'usines n'operent en ucilisant qu'une partie 
de leurs capacites. 
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ANNEXE I (3) 

Toutefois, l'aspect le moins favorable de ce developpement autrement 
positif est que malgre son potentiel considerable, l'industrie du cuir 
dans de nombreux pays en develcppement, meme dans des regions entieres 
comme la region africaine, ne participaient que rarement aux changements 
dans le processes du p1oduction et de la restructure commerciale 
mentionnees ci-dessus. 

Pour plusieures raisons, les chiffres suivants ne devraient etre 
employes que prudemment, mais ils refletent la situation actuelle: 

La region at~icaine tient en betail pres de 15 pour cent de bovins, 
13 pour cent d'ovins et 30 pour cent de caprins et porte moins de 
5 pour cent de la production mondiale de chaussures en cuir. L'exportation 
est meme moins etendu: 

5 pour cent de l'exportation derive de pays en developpement et meme 
moins de 1 pour cent du commerce mondial de chaussures en cuir. 
ActueJlement, il ya plusieurs pays en developpement qui fabriquent 
et/ou exportent plus que l'Afrique entiere. 

Pendant la Troisieme Consultation sur l'industrie du cuir et des 
articles en cuir :enue a Innsbruck (Autriche) du 16 au 19 avril 
1984 on a bien note la breche entre quelques regions et d'autres 
pays industrialises et ceux en developpement autant que: 

"I.a troisieme Consultation a conclu qu'une approche par programmes 
integrees a l'echelon national, adaptee comme il convient pour 
tenir co1npte des besoins particuliers des divers pays en developpe­
ment, pourrait constituer un cadre approprie pour la cooperation 
internationale en vue d'exploiter au maximum le potentiel de 
l'industrie des cuirs et peaux bruts et du cuir prepare et des 
articles en cuir. 

Afin de contribuer a la realisation des prograrrmes de developpement 
integre susme~tionnees, l'ONUDI devrait, en co~laboration avec les 
institutions et organismes concernes: 

Evaluer le potentiel de ce secteur industriP\ dans les dif ferents 
pays en de\·e loppement, en mettant un accent .>articulier sur les 
pays moins avances et sur ceux ayant des besoins particuliers 
afin de· leer perrnettre d'utiliser plus efftcacement leurs 
capacites dms ce secteur. · ~ · · 

L'ONUDI, en collaboration avec les institutions et organismes 
appropries, devrait aider les pays en developpement a elaborer 
des programmes pour la fabrication de produits auxiliaires de 
l'industrie de la chaussure aux echelons national, sous-reainnal, 
regional OU interregional, selon le besoin. L' ORUDl et les 
organismes appropries dP.vraient s'attacher a faire par~iciper 
a ces programmes les parcenaires eventuels des pays developpes 
et des pays en developpement. 11 faudrait accorder l'attention 
voulue a la capacite d'absorpcion, actuelle et potentielle, des 
marches regionaux et i la cooperation entre partenaires commerciaux 
regionaux. 
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ANNEXE I (4) 

Compte tenu des objectifs de la Decennie du devcloppement industriel 
de l'Afrique. ainsi que de la situation de l'industrie du cuir et 
des articles en cuir dans cette region. le Conseil du developpement 
industriel devrait envisager d'organiser une consultation regionale 
africaine. precedee de la reunion d'un groupe d'experts charge de 
determiner les domaines se pretant a une cooperation internationale. 
Cette methode pourrait etre appliquee aux autres regions. si 
necessaire." 

La reunion officieuse d'experts de pays africains qui eut lieu 
a Vienne le 10 et 11 decembre 1984 a soutenu la proposition de 
preparer une etude sur les meilleures mesures a prendre pour 
accelerer le developpement du secteur du cuir et des produits en 
cuir dans la region et a donne des reconnnandations sur la methodologie 
pour preparer l'etude en question et sa portee. Cette etude constituera 
une documentation complementaire pour la conference regionale proposee 
sur l'industrie du cuir et des produits en cuir en Afrique, projetee 
pour le debut 1986 a Alexandrie (Egypte). 
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ANNEXE II 

A. Volumes des troupeaux au Niger 

(Source: Annuaire de production 

de la FAO, Vol. 37, 1983) 

[Estimations, en 1000 tetes] 

Bovins Ovins-

2,497 2,216 

3,419 3,188 

3,487 3,315 

3,521 3,448 

B. Production de cuirs et peaux estimee 

Caprins 

5,420 

7 ,118 

7,295 

7,478 

(So~rce: Direction de l'Elevage, Niamey) 

[En 1000 unites] 

Cui rs Pe aux Pe aux 

bovins de mouton de chevre 

183 533 1,508 

212 616 1,540 

225 644 1,526 

251 716 1, 616 

320 943 1, 83 7 
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A..'llNEXE I II (1 ) 

htlrat 10 9 : C4ftditiOMntDt t1rs c•irs rt puax, pv citt911'ir rt dfpartnnt. 

IJliH: till irr dr praux. 

A6AOEZ DlfFA DOSSO llMADI 
PEIIOOE 

lovia Routon a.twr loviD lloutm CMvn lovi• lloutm Cltvrr lovi1 lbltClft ChhrE 

1911 4,1 34,2 64,2 2,0 8,2 31,8 9,9 13,1 87,0 24,8 102.6 491.3 
1981 4,2 28,0 57,2 2.2 9,2 33,4 12,5 12,7 83,4 26,3 113,4 415,4 
1912 5,2 35,4 80,4 4,3 12.1 35,8 13,1 14,3 83,2 35,8 136,5 429,8 
1983 4,2 37,5 78,9 2, 1 13,5 35, 1 16,6 18,9 103,9 42,6 151,7 464,0 
1984 5,0 4',8 72,8 4,2 24,2 S2,7 18,3 24.1 118,3 70,9 206,0 529,4 

3 IOiS: 1983 1,1 8,8 18,8 0,5 1.e 4,7 3,5 3,8 24,2 12,2 31,4 100,7 
lffi 0,9 10,0 15,9 0,7 s.o 10,6 3,7 4,0 24,0 11.s 38,1 116.6 
!985 0,5 12,3 12,.& 0,9 • r o,,, 11,7 6,2 10,6 33,4 10,7 38,7 115,3 

0 IO;i: 1Y83 2.0 17.9 39.3 1,1 7,0 19.1 7,1 9,7 53,6 21,8 70,1 213,3 
1984 2,1 21,5 36,9 1,4 9,6 22.5 7.8 9,7 57,8 23,4 82.-1 254,S 
1985 o.o 0,0 0,0 0,0 0,0 0,0 -o.o 0,0 o..a 0,0 0,0 0,0 

--

-~ "°' ;: !983 2,9 27;it 57,3 - - 1,4 8,9 23,S 11,6 14,0 80,5 31,1 104,8 336,9 
- 1"' 3,8 :u.~ ~.t 2,9 16,0 38,7 12,4 16,7 92,6 -51,4 148,2 m,s 

- 1985 0,0 0,0 0,0 0,0 0,0 0,0 o.o 0,0 0,0 0,0 0,0 0,0 

1982: 1tr tri1. 1,2 1,t, 15,5 0,9 2,2 6,2 3,1 2,7 11 .. 7 8,3 28,1 102,5 
2tlr lri1. 0,9 8,6 16,4 1,2 3, 1 8,5 3,2 4,5 24,2 8,2 33,8 111,S 
3tK tri1. 1,6 9,5 24,7 1,2 2.7 10,9 3.2 3,5 23, 1 9,0 3-4,7 108,6 
4t• tri1. 1,4 10,0 23,9 0.9 4,0 10,2 3,6 3,6 19,3 10,4 39,9 107,0 

1983: tr~ tri1. 1,1 8,8 18,8 0,5 1,8 4,7 3,5 3,8 21t,2 12,2 31,4 100,7 
2ht tri1. 1,0 9,5 18,0 0,3 1,9 4,4 4,5 4,3 21,0 10,0 34,8 123,7 
3t• tri1. 0,8 9,1 20,5 0,6 5,2 14,4 3,6 5,9 29,4 9,5 38,6 112,6 
4t• tri1. 1,3 10,1 21,6 0,7 4,6 11,7 5,0 4,9 23,4 10,8 4',9 121,0 

1984: 1rr tr 11. 0,9 10,0 15,9 0,7 5,0 10,6 3,7 4,0 24,0 11,5 38, 1 116.o 
2tlC tri1. 1,2 11,5 21, 1 0,1 4,7 11,9 4,2 S,1 33,8 11,9 44.1 137 ,9 
3t1e tr11. 1,7 10,0 18,2 1,5 6,4 16,2 4,6 7,1 34,8 ~.o 66,0 141.0 
Un tr 11. 1,2 15,3 17,7 1,3 8,2 14,0 S,9 7,4 25,7 19,5 57,a 133.~ 

19r.I: 1rr tr i1. c.s 12.3 12,6 0,9 o,5 11,7 ,,2 10,ti 33,4 10,7 38,7 115.3 
: . 
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ANNEXE III (2) 

Tableau no 9: Condit1onne1e11t des cuirs ~t pea•x. par cattl)Of'ie et dfpartflfflt (stitr>. 

llllitt: 1illier di ,raux. 

NIAHEY TAHOUA ZillD TOTAL 
PF.IIODE 

llautor.I lovin llautOll Chhn llJYil llaclton Chhrr lovin tblton Chtvn lavia Cbhre 

1980 53,4 114,8 178,0 30,5 122,4 289,2 58,2 138, 1 366,6 182,9 533,3 1.508,0 
1981 68,7 152,2 219.2 34,4 134, 1 336,7 63,8 166,3 394,6 212,2 616,0 1.S39,8 
1982 69,6 176,7 246,7 36,1 115,3 272,6 60.5 153,9 377,5 224,6 644,3 1.525,9 
1983 80,6 187,4 255,6 38,3 133.6 320,4 66,3 173,6 358,1 250,7 716,2 1.616, 1 
1984 85,0 256,0 282,4 47,2 167,0 328,3 8',7 219,0 452,7 320,3 943,1 1.836,S 

3 IOiS: 1983 19,2 36.8 53,3 6,9 16.1 :'8,0 16,5 35,3 71,6' 60,1 134,0 301.3 
1984 18,0 so.~ 59,6 . 8,0 27,5 54,6 18,0 43, 1 92,3 60,8 178,0 373,S 
198S '..!9,L 74.0 08.0 14.4 43, 1 82.1 12,6 45, 1 106,7 75,0 230,3 429,7 

: •1-a; •983 18,0 83,9 115,9 15,6 51,7 129,3 32,6 M,9 164,8 118,0 328.1 735,1 
1984 J4,8 107.S 128,8 ·t7.1 S7,3 137,0 37 ,s 93.S 202,9 124,3 381,S 840,3 
1985 0,0 0,0 0,ll 0,0 0,0 o.o o.o 0,0 0,0 0,0 0,0 O.IJ 

i ecuc: ~9113 ~9.3 U4,o 191 •• ~ ~l.8 c;1,a .:23,8 ~S.2 119.3 ~48,0 183,0 SOQ,8 1.166,2 
1984 58, I 191,6 21e.1 31,9 1~1.1 249.5 OS. I 163,3 332,0 225,7 688,4 1.381,4 
1985 o.o 0,0 0,0 0,0 o.o o.o o.o o.o 0,0 o.o 0,0 0,0 

1982: ter tri1. H,0 32,2 45,1 4,3 12,0 23,2 ·15,6 35,S 79,0 47,4 120,4 287,9 

I 
2he tri1. 16.9 38,S 56,7 1C,4 30,3 84.2 16,7 37.5 101.7 57,5 156,4 403,5 
~ tri1. 18,4 57,8 75,9 9,1 32,4 81,8 16,5 34,S 90,5 59,1 175,0 415,5 

r w. tri1. 20,3 48,3 68,9 12.3 40,6 83· I 11.7 46,1 106,3 60.6 192.6 418,9 ... 
-1983: 1rr tri1. 19,2 36,8 53,3 6,9 16, 1 . 28,0 16,5 35,3 71,6 60,1 134,0 301,3 

I 2he tri1. 21.3 50,8 S0,4 12,2 37.~ 94,6 15,6 J~.4 83,1 65,0 172.6 431,1 
i & tri1. 18,8 47,0 62,5 8,7 38,6 101,2 16,0 49,6 93,2 58,0 194,0 433,9 

f ~- tri1. 21,3 S2,7 59,4 10,6 41,8 96,6 18,1 54,4 110,2 67,7 215,4 449,S 
' 1984: 1rr tri1. 18,0 50,4 59,o 8,0 27,5 54,6 18,0 43,1 92,3 60,8 178,0 373,5 ' 

2he tri•. 16.9 C.,7 : 

"' ' .. 69,: 9,1 29.8 82,4 19.~ 50,4 110,6 63,S 203.~ 466,9 
: h tri1. 23,3 83,9 89,4 14,8 63,8 112,5 27,7 69,8 129,0 101,4 306,9 541,1 

~- tri1. 26,9 64.4 64.2 1S,3 4S.9 78.8 24.5 S5.7 120,8 94,.S 254.7 ~55, I 
t9a5: 1tr tr i•. 29.6 74,0 iS,O 14,4 43,1 82, 1 12,6 45,1 106,7 75,0 230,3 429,7 

• 

Saarc1: Direction de l'El1va91. 
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ANNEXE IV ( 1) 

T»Jtau IO 8 : •atbtts cornrlHs, ao..'Wt dt tftts par dfpartnnt. 

Uaitt: tftr 

A6AOEZ Olff A oosso llAIAOI llAl(J TAHOCM ZillD lllD 
PEIIOOE 

I 0 V I I S 

1980 2.168 1.sn ,.479 •• 840 r 32.168 10.806 a.n, 70.809 
1981 2.037 1.709 6.959 9.066 . S0.547 11.468 8.214 89.910 
1982 1.795 2.595 7.606 10.tn so.~ 12.787 8.12' 94.418 
1983 1.650 1.160 9.526 11.048 S7.113 14.547 9.779 104.823 
1984 1.853 1.244 10.589 13.604 56.SJO 14.725 11.871 110.416 

3 10is: 1983 513 321 2.137 3.033 14.529 3.684 2.538 26.~ 
19S4 S31 ~ 2.348 3.736 13.569 3.457 2."4 26.696 
19e5 363 544 3.533 3.343 20.851 4.470 2.531 35.&35 

6 llOIS: ,993 873 5-43 4.320 5.380 29.043 7.997 5.124 53.280 
1984 987 750 4.S67 6.952 ZS.190 6.703 5.872 51.021 
1985 

-
f IOiS: 1983 1.132 - 844 - 6.Ji~ 7.4~ _ .. ~.OS9 10.~ 

- ..... ;,., ·~· 75.128 
- . 1984 1.314 -975 ·1.eas 9.823 37.810 9.827- 8.~2 75.756 -- 1985 

1982: 1cr tri1. 587 750 1.767 2.580 12.MO 2.889 2.187 23.400 
2ht tri•- 482 83' 1.756 2.782 11.803 3.637 2.~3 ~.339 
3ht tri1. 304 624 1.750 2.404 11.596 2.237 1.006 20.521 
4tH tri1. 422 385 2.333 3.206 14.495 4.024 2.293 27.158 

1983: 1tr tri1. 513 ~1 2.137 3.033 t4.529 :- .684 2.~ 26.755 
2hr tri1. :uo 222 2.183 2.347 14.SH 4.313 2.5& 26.S25 
JtK tri1. 259 301 2.042 2.072 13.016 2.538 1.6.."'0 21.848 
4tlt tri1. 518 316 3.164 3.596 15.~ 4.012 3.035 29.695 

19'4: 1rr tri1. 537 385 2.348 3.736 13.569 3.457 2.6'4 26.696 
2tK tri1. 450 365 2.219 3.216 11.621 3.246 3.208 24.m 
JtH tri1. 30~ m 2.518 2.871 1~.620 3.124 2.980 24.735 
4t1t tri1. ~9 269 3.504 3.781 18.720 4.898 3.019 34.660 

1985: 1tr tr i1. 363 544 3.533 3.343 20.851 4.470 2.531 ~.~ 
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ANNEXE IV (2) 

Tibltiu no 8 : Ahth9fS contrelts, nOlbrr dt tftn pu dtpV'tflfllt <s.itt>. 

i..itt: Utt 

AGAOEZ DIFFA DOSSO llAIADI MIA1£T TAHOUl ZillD ff IGEi 
PEtlOOE 

O V I II S 
-

1980 30.113 5.897 &.J.49 20.042 56.lZ 28.798 15.065 163.019 
"1981 21.&22 &.099 4.679 21.BSJ n.sz;, 2\.097 17 .101 173.275 
198; 25.810 o.068 6.499 25.205 98.717 30.524 1£.497 211.320 
1983 30.221 5.366 8.634 28.030 113. 129 32.84~ 24.260 242.~ 
1984 38.259 9.975 10.905 38.593 143.389 46.139 33.226 Jc."0.48' 

:? aois: 1983 &.930 1.476 ~.059 i .12~ ~1.=.83 
.... 5. 188 50.~ w.-.1.., 

M!4 8.316 1.768 1.870 6.485 ~.&S5 8.048 6.118 62.MO 
1985 11.554 2.944 4.6S8 ·13.169 39.561 14.492 10.317 96.&~ 

6 llOIS: 1983 14.454 ~.493 3.991 i;.,;77 52.JH I 13.822 12.000 113.551 
1984 18.057 J.922 •.550 1~.~04 64.169 I 18.723 14:216 138.90f 
1985 --- --

-- -
• MJis: 1983 ~1.$18 J.609 6.003 ~.9SS. 82.\ot 20.279 l~.71J 173,496 

- 1984 26.230 6.297 7.769 2S.034 103.SSt Z9.47~ 1 - ZZ.,61 220.92t 
1985 I 

t982: 1er tr i1. o.459 1.326 1.283 4.747 20.371 6.869 3.330 4-'.SSS 
i~IE tr ii. &.651 1,791 1.~.R G.~ 23.42~ C.442 •.362 53.127 
~K tr11. 6.S02 1.264 1.859 7.723 31.852 s.;2 ;,891 62.~9 
.tbE tr11, 6.t98 1.687 1.398 6.2~ 23.072 6.~ s . .;14 50.759 

1983: ler tr 11. o.930 1.476 2.059 7.123 21.283 6.422 5.188 50.481 
2be tri1. 7.524 1.017 1.932 7.~ 31.031 '·"°° 6.812 63.C70 
Jt1e tri1. 1.364 1.116 2.612 6.~ 30.147 6.457 . '1 59.945 
4t1r tri1. 8.403 1.757 2.031 7.045 30.668 12.566 68.989 

1984: 1rr tr i1. 8.316 1.768 1.870 6.485 29.&S5 8.6-48 62.800 
2tlt tr i1. 9.741 2. 154 2.680 8.779 34.514 10.075 11.0~ 76.041 
3t1t tri1. 8.173 Z.375 3.219 9.170 39.690 10.751 8.045 82.023 
4~1t tr i1. ·12.029 3.678 3.136 13.559 Jf .530 16.665 10.965 99.562 

'985: fer tri1. 11.S54 2.9'14 4.658 13.169 39.~1 14.492 10.317 96.695 
...... _._.,,. ~ 
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ANNEXE IV (3 ) 

Tiblrau no 8 : Abattaqes ~antrtlfs, n~f di tttr~ pit' dlpartrtrnt (s.itrl. 

IJlitt: tftr 

AGM>£Z DIFfA oosso llARllOl MIAllT TMIOUA ZillD NISEI 
PEI I ODE 

C A P I I II S 

1980 56.546 24.818 51.561 131.96.\ 69.369 82 • .\0.\ 134.717 571.381 
1981 50.303 25.063 46.0SS 129.737 113.1&0 83.194 135.542 583.117 
1982 M.SIS 24.079 42.944 125.853 116.769 74.908 123.017 572 • .\SS 
1983 68.331 19.980 49.921 126.284 120.238 82.102 119.n2 586.628 
1984 61.59~ 26.269 61.267 132.SSS 122.12·1 83.091 142.390 629.590 

3 1oi i: 1983 15.4~ 3.87;' 11.7&9 30.:.Si 25.897 13.576 25.031 126.139 
198~ 14.318 5.417 13.126 31.805 2it.3S3 15.902 29.008 133.929 
1m 11.657 5.162 15.291 31.~ 26.212 21.529 36.288 147.181 

: ilOi 'i: 1983 30.994 8.005 22.54G 66.?19 62.051 37.798 60.313 288.420 
1184 29.593 12.185 31.785 68.956 53.105 40.237 67.238 303.189 
1985 

9 IOis; 1983 46.851 14.211 39.015 9&.647 96.000 62.108 91.229 448.061 
1984 ~5.371 20.186 48.838 101.190 89.114 64.991 105.291 474.981 
198S 

1982: 1er tr i1. 13.168 4.334 9.006 29.~ 18.504 10.563 27.597 112.176 
2bi tr i1. 13.311 0.104 13.910 34.423 32.100 22.037 33.n1 155.656 
3tH tri1. 19.847 7.706 12.330 32.~3 37.868 24.111 32.221 166.636 
4tH tri1. 18.559 5.935 7.698 29.873 28.297 18.197 29.428 137.987 

1983: 1tr tri1. 15.482 3.877 11.789 30.487 25.897 13.576 25.031 126.139 
2tH tria. 15.512 4.128 10.751 36.232 36.154 24.222 3'.282 162.28t 
ltH tri1. 17.r.i7 6.206 16.475 29.'28 33.949 24.310 30.916 159.641 
4£H tri1. 19 .480 5.769 10.906 29.037 24.238 19.994 28.543 138.561 

1981i: 1rr tr i1. 14.318 S.417 13.126 31.805 24.~ 15.902 29.008 133.929 
2tH tr11. 15.275 6.768 18.659 37 .151 28.752 24.m 38.320 169.260 
JeH tril. 15.778 8.001 17.~ 32.234 36.009 24.754 37 .9'3 171.792 
~- tr11. 16.223 6.083 12.429 31 .668 33.007 18.100 37.099 154.~ 

HB~: 1rr tri1. 11.657 5.1~ 15.291 31.022 I 26.212 21.529 36.288 147 .181 

,. 
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ANNEXE V 

A. Exportation de cuirs et peaux bruts du Niger 

(Source: Societe Nigerienne de Collecte des 

Cuirs et Peaux, SNCP, Niamey) 

[::n 1000 unites] 

Cui rs Pe aux 

bovins de mouton 

41 282 

33 365 

51 209 

43 220 

47 265 

B. Ventes locales de cuirs et peaux bruts 

(Source: SNCP, Niamey) 

[En 1000 unites] 

Cui rs Pe aux 

bovins de mouton 

3.0 

13 .o 

0.4 

0.3 

Pe aux 

de chevre 

725 

998 

1,318 

1,019 

547 

Peaux 

de chevre 

694 

569 

781 

805 

815 

Note: Les ventes locales de peaux de chevre equivalent pratiquemenc a 
la quantite de cuir tanne (au wet-blue et au stain) exporte par 

la SONITAN 
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ANNEXE VI 

NIGER 

Prix des cuirs et peaux bruts a l'exportation 

(~ource: ~NCP, Niamey) 

(En F CFA/piece) 

[1972 - 1984] 

Peaux Pe aux 

de moucon de chevre 

486 302 

543 333 

550 326 

501 302 

494 450 

650 468 

727 422 

705 488 

766 666 

552 430 

507 440 

537 483 

514 500 

Cui rs 

bovins 

1,436 

1,341 

1,006 

825 

1,311 

1,362 

1, 717 

1,961 

2,042 

1, 438 

1,126 

1,286 

2,024 

de 5 ans (1980-1984): 575 504 1, 583 

--------------------------------------------------------------------------------



Cuirs bovins 

Peaux de mouton 

Peaux de chevre 
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ANNEXE VII 

Chiffres en moyenne pour l'annee 1984 

(~ource: ~NCP, Niamey) 

(Cuirs et p~aux bruts) 

Poi'ds par 

unite 

(kg/peau) 

4.83 

0.76 

0,40 

Prix par 

unite 

(FCFA/peau) 

2,024 

514 

500 

Prix par 

kg 

(FCFA/kg) 

419 

676 

1,251 
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ANNEXE VIII (1) 

PROJET PROPO~E 

Pays: Republique du Niger 

Titre du projet: Tannerie pilote de demonstration 

But de 

developpement: 

Buts inunediats 

du projet: 

Resultats 

esperes: 

Valoriser au maximum des peaux de moYton et des cuirs bovins 

en les transformant en cuirs et peaux convenablement tannes et 

finis pour etre utilises a la fabrication de differents articles 

de maroquinerie 

Ameliorer nettement le tannage des peaux et cuirs traites dans 

les petites unites traditionneles existantes dans plusieures 

regions du pays. 

Ameliorer notablement ainsi qu'assurer une regularite constante 

de la qualite des peaux de mouton tannees dans la tannerie 

existante aupres du Centre des Metiers d'Art a Niamey. 

Former et perfectionner le personnel de cette tannerie dans 

tous les aspects du tannage (au vegetal, au synthetique et 

au chrome), ainsi que dans la teinture et le finissage convenable 

des peaux de ~outon destinees a la fabrication d'articles de 

maroquinerie. 

Former et perfectionner le personnel de la tannerie egalement 

dans le tannage et le finissage de cuirs bovins pour les besoins 

du marche local, surtout du secteur de la maroquinerie. 

Ameliorer la production des petites unites de tannage 

t=aditionnel au Niger, cont~ibuant ainsi a augmenter leur 

possibilites d'atteindre une situation economique meilleure. 
~ 

Trois homologues nigeriens (au moins) bien formes et perfectionnes 

dans le tannage modernedes peaux et des cuirs, ainsi que dans 

le finissage correct des cuirs resultants. 

Des peaux de mouton tannees et finies d'une qualite celle qu'elle 

puisse satisfaire les exigences des maroquiniers nigeriens manu­

facturant des articles de maroquinerie pour le marche local et 

touriscique ainsi qu'eventuellement pour l'exportation. 



• 
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ANNEXE VII I ( 2) 

Des cuirs bovins finis, en quantites limitees, satisfaisant 

convenablement les exigences du marche local • 

Une amelioration notable de la qualite et de la regularite 

des productions resultants des unites de tannage traditionnel 

du pays. 

Components du Personnel: Duree 

projet: Un expert specialise en tannage et 

finissage de cuirs ovins et bovins 24 mois 

Un volontaire des Nations Unies, 

technicien en fab~ication de cuir 18 mois 

Duree du 

projet: 

Contribution 

Equipement additionnel pour complementer 

l'equipement deja exi;tent: 

Equipement industriel de tar.nerie (echarneuse, 

derayeuse, sechoir a infra-rouge, machine 

a plaquer {pour satiner et pour engrainer) 

Equipement d'essais et de controle 

Produits chimiques a importer 

Outils a main, documentation technique etc. 

Un vehicule pour le projet 

Divers 

Cout total: 

Deux ans. 

A preciser 

du Gouvernement: 

Renseignements A fournir 

complementaires: 

$US 

Cou~ 

(en $U~) 

168,000 

45,000 

85,000 

20,000 

10,000 

5,000 

10,000 

7,000 

350,000 
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ANNEXE IX (1) 

LI STE 
DES PER~ONNES CONTACTEES AU NIGER 

P. N. u. D: 

M. Semerdjian Representant Resident 

Mme. Kornerup Assistante du Represent ant Resident 

Mme. Degbey Off icier de Programme 

M. Salem Off icier de Finance 

Ministere des Mines et de l'Industrie: 

Mme. Kane Direction de l'Industrie 

M. M. Kabeli Expert en formation de l'ONUDI 

Ministere du Plan: 

M. Meissan Bureau de ~tatistique 

Ministere du Developpement Rural (MDR): 

M. Maazou 

0. P. E. N. : 

M. Iro Lawoli 

ti. J .-R. Teurl ings 

M. A. Tut ir. 

Directeur de l'Elevage 

~ecretaire General, assurant l'interim du 

Directeur General, M. Mahamadou Halibou (en 

mission a l'etranger) 

Conseiller Technique Principal de l'ONUDI, 

(Projet DPINERl83I004 ~M, IO/INFR 31.3.L, 

Assistance a l'OPEN, Phase II) 

Conseiller en organisation et gestion, homologue 

du consultant pendant cette mission 

Banque de Developpement de la Republique du Niger: 

M. :,al ifou Niandou Direction de Developpement 

' 



' 

- 35 -

ANNEXE IX (2) 

Centre des Metiers d'Art a Niamey: 

M. 

M. 

~aidou ~ibide 

G. Perrin 

Directeur du Centre 

Expert en maroquinerie (OPEN) 

Societe Nigerienne de Collecte des Cuirs et Peaux (SNCP): 

M. Ali Directeur 

~ONITAN: 

M. Suleiman Gerant de la tannerie a Maradi 

(le Directeur General, M. Senat, etait absent) 

Station ~ahelienne Experimentale de l'Elevage (Bovin) [MOR]: 

M. Moussa Abdoulaye Ir.5enieur de Techniques d'Elevage 

a Toukounous (220 kms au nord de Niamey) 

Centre Experimental d'Elevage (Caprio, Chevre rousse) [MOR]: 

Directeur du Centre a Maradi 




